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La seigneurie de Longvilliers ou Longvillers constituait une des quatre châtellenies 

du Boulonnais, et plus précisément la châtellenie du Sud. Le seigneur de 

Longvilliers était le châtelain de Longvilliers parce que son fief avait titre de 

châtellenie, comme Tingry, Fiennes et Belle. Il n'était pas châtelain dans le sens de 

commandant, gardien ou gouverneur de château, comme pouvait l'être le châtelain 

d'Hardelot ou de Belle-Fontaine et si jamais il le fut dans les premières années, il 

usurpa très vite la propriété de la châtellenie. Vers la fin du 12e siècle la seigneurie 

de Longvilliers est une pièce maîtresse, une sentinelle avancée du Haut-

Boulonnais; c'est probablement sous la direction d'Arnoul (Ier) de Cayeu que le 

château-fort de Longvilliers est reconstruit en pierre; c'est une brillante 

personnalité qui gravite dans l'orbite des comtes de Boulogne et de Guînes; il 

épouse d'ailleurs une petite fille d'Adelis de Guînes et est choisi par le comte 

Bauduin II de Guînes pour être le gouverneur de son fils. Son successeur Anselme 

de Cayeu est un des principaux personnages du « roman d'Eustache le Moine », 

fameux pirate boulonnais, qui fut rédigé dans les années 1225-1230. La puissance 

des châtelains, qui figurent dans l'entourage proche du comte, s'accroît encore 

dans le courant du 13e siècle avec Arnoul III de Cayeu qui réunit la baronnie 

d'Engoudsent et la seigneurie de Marquise à son territoire. Ils sont à la fois 

présents dans le Haut-Boulonnais et dans la partie Nord. Arnoul III accède à la 

rivière Authie grâce à son mariage avec l'héritière de la seigneurie de Douriez, 

Milessende Kiéret. Deux brillantes familles de Cayeu prospèrent alors, celle du 

Vimeu et Ponthieu avec ses seigneurs de Cayeux-sur-Mer, Bouillancourt-en-Séry, 

Sénarpont et Dominois, et celle du Boulonnais; une origine commune n'a pu être 

prouvée, une identité de prénom dans ces deux lignages ayant engendré de 

nombreuses confusions chez d'anciens auteurs. 
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